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FOOTBALL BOXE
CHAMPIONNAT DE LIGUE 1 (MISE À JOUR)

Le leader du champion-
nat professionnel de Ligue
1 de football, l'ASO Chlef,
ira défier le MC Alger avec
la ferme intention de creu-
ser l'écart sur son dauphin,
alors que la JS Kabylie
accueillera la JSM Béjaïa,
dans un derby sans saveur
en raison du huis clos, à
l'occasion de la mise à jour
prévue cet après-midi. 

Battue à Bordj Bou Arréridj
(1-0), l'ASO Chlef tentera de
se refaire une santé face au
Doyen au stade de Omar-
Hamadi, dans un match qui
promet vu les objectifs diamé-
tralement opposés des deux
équipes. Le MC Alger (13e, 26
points), aura à cœur de soi-
gner son capital-points pour
s'éloigner de la zone des relé-
gables, alors que l'ASO (50
points) veut creuser l'écart,
sur le 2e, le CR Belouizdad

(44 points), qui reste la seule
menace pour les Chélifiens
dans la route pour le titre. 

Les Mouloudéens, qui res-
tent sur une défaite à Annaba
(2-1), devront impérativement
sortir le grand jeu devant leur
public pour venir à bout d'une
coriace formation de Chlef. 

Une rencontre qui s'an-
nonce palpitante et très dispu-
tée de part et d'autre entre
deux équipes à la recherche
de points. A Tizi-Ouzou, le
stade du 1er-Novembre sera le
théâtre du derby entre la JS
Kabylie et la JSM Béjaïa, qui
se jouera à huis clos, au
grand dam du public de la
région de la Kabylie. 

La JSK (7e, 32 points), qui
pense plutôt à son match
retour face à Jaaraf (Sénégal)
en 1/8es de finale (bis), recevra
son voisin de la JSMB avec la
ferme intention de se rappro-

cher de la tête de classement.
De son côté, la JSMB qui est
en train de retrouver des cou-
leurs avec l'arrivée de Fouad
Bouali à la barre technique,
ira défier la JSK avec un
esprit de conquérant, d'autant
qu'elle reste sur un succès
extra-muros face au MCEE
(2-0). Enfin, à l'instar du stade
de Tizi-Ouzou, celui du 8-Mai-
1945 à Sétif, abritera un autre
derby, celui des Hauts-
Plateaux entre l 'ESS et le
MCEE. L'ESS (6e, 36 points)
où rien ne va plus cette sai-
son, tentera de reprendre du
poil de la bête, après sa défai-
te à Oran face au MCO (1-0). 

Un succès de Sétifiens
leur permettra de s'approcher
du podium et du coup raviver

ses chances pour décrocher
une place qualificative à une
joute internationale. 

Le MCEE (10e, 28 points),
jouera un match très impor-
tant dans la quête du main-
tien. Les Eulmis qui sont à
trois longueurs seulement du
premier relégable, n'auront
d'autre alternative que de
revenir avec un bon résultat
s'ils veulent quitter la zone
rouge. 

Le programme des ren-
contres à 18h :
A Alger, Omar-Hamadi : MC
Alger  - ASO Chlef 
A Sétif : ES Sétif - MC El-
Eulma 
A Tizi-Ouzou : JS Kabylie -
JSM Béjaïa (huis clos). 
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L'ASO Chlef
en conquérante
à Alger 

CHAMPIONNAT D’AFRIQUE

Qualification de Brahimi
Samir aux demi-finales 

Le boxeur Brahimi Samir (52 kg) s’est qualifié aux demi-
finales du championnat d’Afrique de boxe en battant le
Botswanais Oteng Oteng (12-10), samedi soir au palais poly-
valent des sports de Yaoundé. Notre représentant dans cette
catégorie de poids avait très bien entamé ce combat en arri-
vant à mener dès le premier round (4-0). Cependant, le boxeur
botswanais, très accrocheur, est revenu à la hauteur de
Brahimi Samir à la fin du 2e round (8-6). Brahimi a bataillé pour
venir à bout de son adversaire du jour qui a montré qu'il était
capable de revenir dans le 3e round de ce combat. Grâce à de
la volonté, il a remporté son duel face au Botswanais (12-10). 

A l’issue de sa victoire, Brahimi Samir s’est montré très
déçu de sa première sortie dans ce championnat d’Afrique de
boxe à Yaoundé. «Je n’ai pas fait un très bon combat. J'avais
beaucoup de pression, car c’est ma première participation per-
sonnelle à un championnat d’Afrique. J’ai fait une bonne enta-
me de combat, mais j’ai rapidement laissé la place à mon
adversaire qui avait la possibilité de revenir dans le 2e round.
Les prochains tours seront plus difficiles», a déclaré Brahimi
Samir.

TENNIS
APRÈS SA VICTOIRE
À ROLAND-GARROS

Li Na devient
une légende en Chine

HANDBALL
ASSEMBLÉE GÉNÉRALE ORDINAIRE DE LA FAHB

La sérénité a prévalu
Les travaux de la session

ordinaire de l ’assemblée
générale ordinaire de la
Fédération algérienne de
handball (FAHB) s’est dérou-
lée dans de bonnes condi-
tions, vendredi dernier, au
siège du Comité olympique
algérien (COA). 

Sous la supervision de
Kennouche Hocine, représen-
tant du ministère de la
Jeunesse et des Sports et
directeur général des sports,
l’ouverture de la séance a lieu
à 11h par Aït Mouloud, prési-
dent de la FAHB, après que le

quorum eut été atteint.
D’ail leurs, c’est Labane
Habib, secrétaire général de
cette instance fédérale qui
informa les présents que 57
membres sur les 87 requis
étaient dans la salle. Avant
l’entame des travaux propre-
ment dits, Kennouche et le Dr

Hanifi Rachid, président du
COA, se sont relayés pour
s’adresser à l’assistance. Les
deux orateurs, après avoir
exprimé leur satisfaction de
faire partie d’une même famil-
le qui a produit de grands
hommes, et évoqué le riche

palmarès de la petite balle
algérienne, ont tenu à mettre
en exergue cette cohésion et
la sérénité qui s’est installée à
la FAHB depuis l’arrivée à la
tête de l’instance d’un jeune
président. Ce dernier souhaite
que tout malaise ou malenten-
du soit évité car il sera «mor-
tel». Certains membres ont
essayé de voir parmi l’assis-
tance ces opposants «notoire-
ment connus» et étiquetés
«donneurs de leçons», mais
leurs chaises étaient vides.
Certaines mauvaises langues
ont suggéré aux présents de

les chercher dans les cafés
maures. Sans commentaire.

Juste après, le secrétaire
a lancé les travaux par l’étude
du bilan moral de l’année pré-
cédente. Suite à sa proposi-
tion, la lecture des rapports
d’activités des différentes
structures internes a été évi-
tée car les congressistes
avaient reçu, il y a quelques
jours, par email, ces docu-
ments spécifiques. Donc, les
interventions de certains
membres pour des interroga-
tions, suggestions ont été sui-
vies par la prise de parole de
chacun des responsables de
ces structures pour apporter
les éclaircissements néces-
saires. 

Avant le vote, des pré-
sents se sont félicités que les
débats aient été consacrés en
grande partie aux jeunes
catégories. Une fois le débat
clos, le bilan moral a été
adopté contre une seule voix,
celle d’Aziz Derrouaz. Le
même scénario a eu lieu pour
le bilan financier. Sur ce volet,
il y a eu des interventions
pour demander, entre autres,
des éclaircissements sur les
modalités du contrat de parte-
nariat entre la FAHB et la
boîte de communication PR
Factory, ou suggérer une
autre méthode de rédaction
du bilan financier. A la suite
de ce large débat, le bilan est
adopté à la majorité des pré-
sents contre une abstention,
celle d’Aziz Derouaz. 

Pour les questions en
divers, les présents ont
demandé une modification de
la fiche technique du cham-
pionnat national féminin.
D’autres ont souhaité l’inter-
vention de la tutelle pour
bénéficier de salles spéciali-
sées pour le handball.                

O. K.

Les médias chinois ont
fait entrer Li Na au panthéon
du sport national hier, après
sa victoire la veille en finale
de Roland-Garros.

Dans un pays où chaque
prouesse sportive est rapide-
ment exploitée à des fins
patriotiques, la victoire de Li
Na face à la tenante du titre,
l ' I tal ienne Francesca
Schiavone, a fait les gros
titres de la presse.

Le Quotidien du peuple,
organe officiel du Parti com-
muniste, affiche, une fois
n'est pas coutume, un événe-
ment sportif à sa une, en
exaltant la terre battue, «cou-
leur de la Chine», comme
symbole de la victoire mira-
culeuse du tennis chinois.

«Li Na, jeune fille originai-
re de Hubei, a ouvert dans le
berceau de ce sport, une
nouvelle ère du tennis chi-
nois, et plus largement asia-
tique», écrit-il, en ajoutant
que la joueuse a écrit «une
légende asiatique».

Le China Daily, quotidien
officiel anglophone, loue «la
maturité conquérante» de Li
Na, parvenue à la consécra-
tion à 29 ans.

Hier, plus de deux millions
de personnes se sont décla-
rés fans de la joueuse sur
son compte de Sina's Weibo,
l 'équivalent chinois de
Twitter. Selon l'agence Chine
nouvelle, 95 mil l ions de
Chinois, sur une population
de 1,3 milliard, ont regardé la
victoire de Li Na en direct à la
télévision nationale.

«C'est un grand honneur
pour elle et pour notre pays.
Cela va grandement contri-
buer à la pénétration de la
Chine dans le tennis mondial,
dominé depuis si longtemps
par l'Europe», a estimé Liu
Xiaolong, un informaticien
pékinois de 34 ans. Li Na
était déjà une référence pour
de nombreux jeunes Chinois,
non seulement à cause de
son sourire et de son aisance
en dehors des courts, mais
aussi par son souci d'indé-
pendance vis-à-vis du pou-
voir sportif et politique chi-

nois. Avec quatre autres
joueuses de tennis, Li a été
ainsi autorisée en 2009 à diri-
ger elle-même sa carrière et
à conserver une part plus
importante de ses gains.

Son triomphe parisien
devrait permettre au tennis,
largement à la traîne en
Chine derrière le basket, le
football et le tennis de table,
de se développer plus rapide-
ment. Ce sport est encore
considéré par une majorité
de Chinois comme une activi-
té réservée à une élite, mais
les mentalités dans ce
domaine pourraient changer,
espère-t-on à la Fédération.

«Elle (la victoire de Li Na)
va inévitablement constituer
un moteur pour le développe-
ment du tennis en Chine. Elle
va accroître l'intérêt et le sou-
tien de la société pour ce
sport et inciter davantage de
jeunes à le pratiquer», a
déclaré dans un communiqué
le président de la Fédération,
Sun Jinfang.

Li Na elle-même est
consciente de l'impact que
peut avoir son succès auprès
de ses jeunes compatriotes.
«J'espère que beaucoup de
gamins ont regardé ma per-
formance et que dans leur
cœur, ils ont le sentiment
qu'un jour, ils peuvent m'imi-
ter, et même plus», a dit la
joueuse, citée par Chine nou-
velle.

Présent pratiquement tout le temps depuis
quelques années à la finale de la coupe
d’Algérie de handball chez les jeunes, le club
de Bachdjarrah peut être considéré comme
une véritable école de formation. Au sein de
cette association existent quatre catégories
que sont celles des écoles, des benjamines
filles, des minimes et des cadettes filles. Il faut
reconnaître que depuis sa création en 2006, le
Chabab handball de Bachdjarrah ne cesse de
jouer le rôle qui lui est dévolu en tant que for-
mateur. Il faut dire que l’appétit vient en man-
geant puisque cette association rafle chaque
saison un titre, que ce soit au niveau de la
wilaya d’Alger ou au niveau national. Sur ce
plan, les jeunes handballeurs ont déjà grani la
vitrine du club par 5 coupes d’Algérie, 4 tro-
phées au niveau de la wilaya d’Alger sans les
quatre titres de championnat d’Algérie et les
quatre autres sacres au niveau du champion-
nat d’Alger. 

Comme tout travail paie, les sélectionneurs
nationaux commencent à regarder du côté de
ce quartier d’Alger pour dénicher quelques
jeunes talents à même de renforcer les effectifs
des différentes équipes nationales. Benneald
Chafi, que nous avons retrouvé aux lende-
mains des finales de la Coupe d’Algérie, adres-
se ses remerciements aux responsables de la
Direction de la jeunesse, des sports et des loi-
sirs d’Alger (DJSL/WA) pour leur soutien effec-
tif. Il n’omet pas de mettre en exergue l’apport

de Yacine Kada, le responsable du service des
sports, qui a contribué, à sa manière, à la réus-
site de l’association et par extension au déve-
loppement de la pratique sportive féminine
dans cette localité. Mais pendant que la DJSL
/WA est aux côtés de cette association, les res-
ponsables de l’APC de cette localité ne se sou-
cient guère des besoins des handballeurs de
Bachdjarrah, selon ses dires. Le patron du
CHBB nous révèle que son club ne dispose
même pas d’un siège pour gérer les affaires
courantes de ses protégés. Le comble est que
les réunions se déroulent au… café de la cité,
nous dira-t-il. L’association ne dispose pas
aussi de la salle de sa commune.  Avant de
prendre congé de nous, le président et
quelques-unes de ses joueuses nous ont dit
espérer que leur environnement local sera plus
conséquent dans son soutien matériel.                

O. K.

CHABAB DE BACHDJARRAH

Un  modèle dans la formation


